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Série d’images B, voir page 4
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Série d’images B (suite), voir page 4

Image B11 Image B12
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Renard et Lapine sauvent la forêt

S’équiper : la fabrication de biens

Avec la mécanisation et les nombreuses innovations technologiques qui 
marquent le 20e siècle, l’être humain va s’équiper pour subvenir à ses besoins 
(meubles, appareils et ustensiles de cuisine…) mais il va aussi s’entourer d’une foule 
d’objets non indispensables qui vont tantôt lui faciliter la vie (les électroménagers, 
le téléphone, par exemple), tantôt lui apporter du confort (vêtements en plus 
grande quantité, cosmétiques, parfums puis, aujourd’hui, smartphones et autres 
gadgets électroniques…) et des loisirs (ainsi la télévision et, aujourd’hui la console 
de jeux, par exemple). La fabrication de tous ces biens demandent évidemment 
de l’énergie et des infrastructures (usines, mines, puits de forage…), installées au 
détriment des espaces naturels, mais aussi l’exploitation de matières premières 
directement puisées dans l’environnement : l’eau douce ; les minerais (charbon, 
toutes sortes de métaux…) ; les hydrocarbures (pétrole et gaz naturel, deux res-
sources massivement utilisées comme carburants mais aussi dans la fabrication du 
plastique) ; la faune et la flore sauvages : cuir, fourrure, fibres naturelles d’origine 
végétale (lin, chanvre, coton, jute, latex…) ou animale (laine, alpaga, cachemire…), 
bois… Autant de matières premières qui doivent être ensuite transportées vers les 
sites de transformation, souvent en grandes quantités et sur de longues distances.

L’impact direct des activités humaines sur l’environnement

Toutes ces activités humaines, qui ont connu une forte croissance en quelques 
décennies seulement, ont un impact considérable sur l’environnement, se trou-
vant à l’origine d’une crise écologique majeure. Selon une étude publiée en 
2018, 87 % des océans et 77 % de la surface terrestre auraient été modifiés par 
l’activité humaine. Ses conséquences directes peuvent être regroupées en trois 
grandes catégories : l’épuisement des ressources naturelles non renouvelables, 
la destruction des habitats et des écosystèmes et la pollution.

L’épuisement des ressources naturelles

Les énergies fossiles (charbon, gaz, pétrole), essentiellement utilisées comme 
combustibles, sont non renouvelables. Elles sont en voie d’épuisement et pour-
tant, elles représentent aujourd’hui encore environ 4/5 de la consommation 
mondiale d’énergie ! Quant à la production d’électricité, elle s’effectue à partir 
des différentes sources d’énergie présentes dans la nature, dont les énergies fossiles, 
contribuant ainsi à l’épuisement des ressources naturelles non renouvelables. 
D’autres modes de production sont donc privilégiés aujourd’hui : les centrales 
nucléaires utilisent l’uranium, un métal radioactif lui-même appelé à dispa-
raître des sols dans des délais plus courts encore que le charbon ; les centrales 
hydrauliques, quant à elles, utilisent la force de l’eau (chutes d’eau naturelles, 
barrages, marées, courants marins…), les éoliennes, la force du vent et les pan-
neaux photovoltaïques, la chaleur du soleil. Autant d’énergies renouvelables à 
promouvoir pour éviter une surexploitation des ressources épuisables. Afin de 
réduire l’utilisation des énergies fossiles comme carburant, on mise beaucoup 
aujourd’hui sur la voiture électrique. Or il faut savoir que la plupart des batteries 
nécessaires au fonctionnement des véhicules électriques sont fabriquées en Asie 
dans des usines qui tournent au charbon, qui reste d’ailleurs la principale source 
de l’électricité (38 %) consommée dans le monde !
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La destruction des habitats

L’aménagement du territoire avec, entre autres, une urbanisation croissante, 
une déforestation massive au bénéfice de l’agriculture intensive (monoculture, 
surpâturage, élevage industriel…), l’exploitation des ressources minières et 
des richesses du sous-sol, l’extension des réseaux routier et ferroviaire... ont 
fortement impacté et réduit les étendues naturelles, entraînant la destruction ou 
le morcellement de nombreux habitats et donc, la disparition d’écosystèmes 1 
entiers (mares, haies, fourmilières, berges des cours d’eaux, bords de mer, forêt…). 
Par conséquent, de très nombreuses espèces animales disparaissent, se raréfient 
ou se fragilisent, isolées hors de leur milieu naturel, avec des difficultés pour se 
nourrir, se reproduire ou se protéger de leurs prédateurs… Parallèlement aux 
activités liées à l’aménagement du territoire, il faut encore ajouter d’autres 
facteurs entraînant une raréfaction de certaines espèces. Ainsi la surpêche, le 
braconnage ou encore l’introduction d’espèces exotiques nuisibles aux écosys-
tèmes locaux, qui peuvent se voir complètement désorganisés et menacés dans 
leur survie. De manière générale, il résulte des activités humaines une grande 
perte de biodiversité. Selon un rapport de l’ONU publié en 2019, un million 
d’espèces, sur un total estimé à 8 millions, sont amenées à disparaître à court 
ou à moyen terme.

La pollution

La pollution de l’air, de l’eau et des sols est une autre grande conséquence 
environnementale des activités humaines. Ainsi les usines et tous les véhicules 
et engins qui utilisent les énergies fossiles comme carburant rejettent dans 
l’atmosphère des gaz toxiques pour la santé (affections respiratoires, maladies 
cardio-vasculaires) mais aussi du dioxyde de carbone (CO2), le principal gaz 
à effet de serre responsable du réchauffement climatique, qui a lui-même de 
nombreux effets sur l’environnement (voir encadré n°2 en page XXX).

Quant à la pollution de l’eau (cours d’eau, lacs, mers, nappes phréatiques), 
elle provient essentiellement des eaux usées rejetées par les usines et, dans une 
moindre mesure, par les ménages ou, de manière plus indirecte, des engrais et 
pesticides utilisés dans les activités agricoles et des polluants rejetés dans l’air 
par les industries. En retombant, ces polluants contaminent à la fois les plans 
d’eau et les sols, en les imprégnant de substances dangereuses pour la santé 
mais aussi pour la flore et la faune, ainsi par exemple de métaux lourds comme 
le plomb, le mercure… À ces substances chimiques il faut encore ajouter les 
déchets produits par l’homme, dont la masse immense est notamment le fait 
de la surconsommation et de la fabrication de produits jetables. Vêtements, 
appareils et objets divers abîmés passent ainsi facilement à la poubelle au lieu 
d’être réparés. Et tout le monde sait aujourd’hui combien le plastique, qui ne se 
détériore pas naturellement et qui s’accumule dans les océans, met en danger de 
nombreuses espèces marines. Toutes ces pollutions ont un impact profondément 
négatif sur la biodiversité et les équilibres naturels.

1.	 Un écosystème est un ensemble constitué à la 
fois d’un milieu et des animaux et des plantes 
qui y vivent. Tous les êtres vivants de l’écosys-
tème et les éléments non vivants y interagissent 
en jouant un rôle précis, entretenant entre eux 
un ensemble de relations spécifiques.
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Renard et Lapine sauvent la forêt

LES INONDATIONS :  
POURQUOI ET AVEC QUELS EFFETS ?

La situation décrite dans le film fait écho aux récentes inondations qui ont 
frappé la Belgique mais aussi la France et bien d’autres régions du monde, avec 
leur lot de morts et de personnes déplacées. Sans doute les élèves feront-ils 
spontanément référence à ces événements traumatisants, largement relayés par 
les médias. C’est pourquoi nous estimons important d’aborder cette question 
ici, même si ces inondations n’ont pas la même origine que dans le film vu 
ensemble au cinéma. 

	✓ Débutons l’activité avec des questions comme :
	✗ La situation des animaux vus dans le film, qui se retrouvent sans maison 

à cause des inondations, vous rappelle-t-elle des événements qui ont 
réellement eu lieu ?

	✓ Que savez-vous de ces événements :
	✗ Les inondations qui ont lieu aujourd’hui en Belgique mais aussi en 

Europe et un peu partout dans le monde sont-elles dues aux mêmes 
raisons que celles qui expliquent l’inondation de la forêt dans le film 
Renard et Lapine sauvent la forêt ?

	✗ Pouvez-vous expliquer ce qui les provoque ?
	✗ Qu’est-il arrivé aux habitants des zones inondées ?
	✗ Est-ce que vous-même ou quelqu’un de vos proches a été personnel-

lement touché par les inondations de juillet 2021 ? Quelqu’un a-t-il 
envie d’en parler ?

	✗ Comment ces personnes vivent-elles aujourd’hui : ont-elles retrouvé 
un logement, une vie normale ?

	✓ Abordons ensuite la question du réchauffement climatique, à l’origine 
notamment de pluies torrentielles et donc de bon nombre des inondations 
qui font l’actualité. Ce lien de cause à effet risque de ne pas aller de soi pour 
tous les enfants. Logiquement en effet, la chaleur va plutôt de pair avec la 
canicule et la sécheresse. Commençons donc par demander aux plus grands 
de débattre en grand groupe autour des deux propositions suivantes et de se 
mettre d’accord sur celle qui leur paraît la plus pertinente. Les plus jeunes, 
eux, recevront directement l’explication du phénomène (proposition 2).
1.  �Le réchauffement climatique, ça veut dire que la température moyenne 

ne cesse d’augmenter à la surface de la terre. Il fait de plus en plus chaud, 
avec des périodes de grosses canicules. Le réchauffement climatique crée 
de la sécheresse et ne peut pas être à l’origine des inondations que le 
monde connaît aujourd’hui.

2.  �Le réchauffement climatique a des conséquences sur le cycle de l’eau : 
la montée des températures perturbe la vie sur terre mais elle touche 
également les océans, les fleuves, les lacs, les rivières… L’eau se réchauffe, 
s’évapore en plus grande quantité dans l’atmosphère et s’accumule dans 
les nuages avant de retomber sous forme de pluies plus abondantes, qui 
font régulièrement déborder les cours d’eau.

	✓ Expliquons enfin en quelques mots à quoi est dû le réchauffement climatique 
et quelles en sont les conséquences principales. (voir encadré n°2 en page 17).
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Encadré n°2. Le réchauffement climatique : ses causes, ses conséquences
Le climat de la terre a toujours connu des cycles naturels de changement qui, jusqu’ici, se sont produits à intervalles 
réguliers. Or, pour la première fois dans l’histoire de la terre, le réchauffement que nous connaissons aujourd’hui 
est dû à l’activité humaine et s’accélère de manière tout à fait anormale. Pour comprendre ce phénomène, il 
faut remonter 200 ans en arrière, au 19e siècle. À cette époque a lieu la révolution industrielle, qui marque le 
passage d’une société vivant essentiellement de l’agriculture à une société vivant essentiellement de la production 
d’objets fabriqués dans les usines. Ce changement — qui est dû en partie à de nombreuses inventions (locomotive 
à vapeur, moteur électrique, éclairage électrique, procédés de mécanisation dans les domaines industriel et agri-
cole…) — implique l’exploitation de sources d’énergie fossile comme le charbon, le pétrole et le gaz. Or ces 
sources d’énergie dégagent du dioxyde de carbone (CO2), un gaz qui retient anormalement la chaleur du soleil 
dans l’atmosphère terrestre, cela contrairement aux autres gaz qui la composent, qui ne gardent de cette 
chaleur que la quantité nécessaire pour réchauffer la terre et rendre ainsi la vie possible à sa surface. On a 
donné à ces gaz qui retiennent la chaleur dans l’atmosphère terrestre le nom de « gaz à effet de serre ». 
En conséquence, la terre se réchauffe, ce qui provoque la fonte des glaciers et donc une augmentation du niveau 
de la mer, des épisodes de sécheresse, une élévation des températures moyennes ou encore une perturbation du 
cycle de l’eau, avec une évaporation beaucoup plus importante et par conséquent des pluies abondantes à l’origine 
d’inondations et de glissements de terrains, mais aussi d’une recrudescence et d’une augmentation en intensité 
d’autres phénomènes météorologiques comme les ouragans ou les tempêtes. À la combustion des énergies fossiles, 
il faut encore ajouter d’autres facteurs pour expliquer le réchauffement climatique actuel. Ainsi par exemple, la 
déforestation, la production de déchets, l’agriculture intensive et l’utilisation d’engrais, l’élevage indus-
triel, avec une production importante de méthane, un autre gaz à effet de serre au pouvoir réchauffant 28 fois 
plus élevé que celui du dioxyde de carbone…
Le changement climatique fait qu’aujourd’hui nous traversons une crise écologique sans précédent : les res-
sources naturelles, comme le pétrole ou le charbon par exemple, s’épuisent tandis que leur extraction est source 
de pollutions graves (de l’air, de l’eau, des sols) et d’une détérioration de l’environnement : destruction des 
habitats, diminution de la biodiversité (disparition d’écosystèmes, raréfaction de certaines espèces animales et 
végétales), déplacements de populations et apparition des premiers réfugiés climatiques…
Pour éviter d’aggraver la situation, il est important d’agir collectivement — par la prise de décisions politiques 
et le développement des énergies renouvelables pour fabriquer de l’électricité sans pétrole ni charbon : construction 
de panneaux solaires, d’éoliennes, de barrages pour exploiter la chaleur du soleil, la force du vent, la force de de 
l’eau… — et individuellement, à travers notre mode de vie et nos gestes quotidiens : éviter la voiture, marcher, 
prendre les transports en communs ou son vélo pour se déplacer ; pratiquer le recyclage (faire réparer ses appareils, 
ses jouets, ses vêtements…). Les usines émettent en effet beaucoup de dioxyde de carbone lorsqu’elles fabriquent 
de nouveaux objets, surtout lorsque ceux-ci contiennent du plastique ; éteindre la lumière quand on quitte une 
pièce et débrancher les appareils électroniques (consoles de jeux, télévision, ordinateur…) quand on ne les 
utilise pas car, même éteints, tous ces appareils consomment de l’énergie ; manger moins de viande et de produits 
laitiers car, selon certaines études, le bétail élevé à l’échelle industrielle, serait responsable d’environ la moitié 
des gaz à effet de serre (méthane) dans le monde ; acheter des produits de saison et cultivés à proximité 
de chez soi, afin de réduire les émissions de dioxyde de carbone dues au transport de produits exotiques ; acheter 
des produits en vrac plutôt que des produits emballés…
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Renard et Lapine sauvent la forêt

LE BONHEUR : ÊTRE OU AVOIR ?

Qu’est-ce qui nous rend heureux ? Voilà encore une question importante que 
fait émerger le film Renard et Lapine sauvent la forêt. Le fossé est en effet grand 
entre le vœu de Castor, qui met tout en place pour pouvoir ensuite jouir d’une vie 
oiseuse, où le moindre de ses désirs est satisfait immédiatement et sans le moindre 
effort, et la vie simple que mènent ensemble Lola, Bernard et les autres animaux 
de la forêt, liés par une profonde amitié. Isolé dans son lodge, Castor souffre rapi-
dement de solitude, prêt à retenir tout qui il croise en chemin pour partager avec 
lui les loisirs et délices de l’univers merveilleux qu’il a bâti. Et il lui faudra bien du 
temps pour comprendre que le bonheur n’est finalement pas là où il croit… C’est 
cette notion que nous souhaitons aborder avec les enfants dans l’animation qui suit. 

CONCRÈTEMENT

	✓ Débutons l’activité en demandant aux enfants de décrire le lodge de Castor :
	✗ Qu’est-ce qu’on y trouve ?
	✗ Qu’est-ce qu’on y fait ?
	✗ Les enfants aimeraient-ils vivre dans un lieu comme celui-là ? Pourquoi ?

	✓ Revenons ensuite sur les réactions des animaux de la forêt, invités par Castor 
à venir vivre au lodge :

	✗ Pourquoi Roc et Bruno refusent-ils l’invitation des rats, venus cher-
cher les amis de Boubou alors installé au lodge avec Lola et Bernard ?

	✗ Pourquoi Lola et Boubou décident-ils soudain de rentrer chez eux ?
	✗ Et pourquoi Bernard ne les accompagne-t-il pas ?
	✗ Comment la vie au lodge se passe-t-elle ensuite pour Bernard ? Est-il 

heureux ?
	✗ Que comprend-il finalement et qu’est-ce qu’il décide de faire ?
	✗ À la fin du film, pourquoi Castor détruit-il son propre barrage ?
	✗ Qu’a-t-il appris ? qu’a-t-il compris ?

	✓ Invitons les enfants à lister deux ou trois choses qui les rendent particulière-
ment heureux dans la vie. Pour les élèves qui maîtrisent la lecture, une alter-
native peut être ici de leur proposer une liste d’activités et de leur demander 
d’en sélectionner une (ou plusieurs), puis d’indiquer avec qui ils préfèrent 
pratiquer cette ou ces activité(s) (voir la grille en page 19).

	✓ Ouvrons enfin une discussion en grand groupe sur les activités préférées des 
enfants et la manière dont ils aiment les pratiquer. Cette réflexion devrait 
mener à la conclusion que partager ces activités avec d’autres, autrement 
dit vivre ensemble, est finalement beaucoup plus important que de faire ou 
d’avoir tout ce que l’on veut.

COMMENTAIRES

Si Roc, et à sa suite les autres hôtes de la forêt, refusent d’accompagner les rats 
au lodge, c’est d’abord parce qu’ils attachent une grande importance à la sauvegarde 
de leur milieu de vie et donc à la construction d’une digue capable de contenir les 
inondations. Protéger leur environnement compte ainsi bien plus pour eux qu’une 

5
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vie facile et luxueuse au lodge ; par-là, ils montrent qu’ils tiennent avant tout à la 
vie simple qu’ils mènent tous ensemble. Lorsque Lola et Bernard sont conduits 
au lodge par les rats, ils sont évidemment très heureux d’y retrouver Boubou mais 
très vite Lola se montre circonspecte face à l’univers qu’elle découvre. Au contraire, 
Bernard est fasciné et entend bien profiter de toutes les attractions et des délices 
sucrés qui apparaissent comme par magie devant lui. Lorsqu’elle comprend que les 
inondations qui menacent le coin de forêt où elle-même et ses amis sont installés 
sont dues au barrage de Castor, elle n’hésite pas un seul instant à quitter le lodge 
avec Boubou mais sans Bernard. En effet, craignant de se retrouver seul, Castor 
réussit à le garder auprès de lui en le gavant d’énormes glaces ! Comme il passe son 
temps à améliorer ses installations, Bernard n’a plus personne avec qui partager sa 
vie de loisirs et rapidement, il se met à s’ennuyer et à regretter sa vie d’avant. C’est 
finalement en découvrant par hasard la salle secrète et les images de la région filmée 
par un drone qu’il mesure l’ampleur de la catastrophe et réalise que la vie futile 
au lodge ne mérite pas que soit sacrifié tout ce qui faisait sa vie à lui : son lieu de 
vie, ses amis et le bonheur d’être tous ensemble. La seule chose à faire est donc de 
détruire le barrage et c’est avec cette même intention que tous et toutes finissent 
par se retrouver au sommet de l’ouvrage. Mais contre toute attente, c’est Castor 
qui se chargera finalement de la détruire avec sa machine. Venu pour empêcher 
que l’œuvre de sa vie soit réduite à néant, il se laisse en effet émouvoir par la force 
de l’amitié qui lie les membres du petit groupe, désormais inséparables, et com-
prend que c’est finalement ça, le bonheur : vivre ensemble, partager les bons mais 
aussi les mauvais moments, être soudés et se soutenir les uns les autres. Et lui qui 
souffrait de solitude a maintenant de vrais amis.

Ce qui me rend heureux ou heureuse dans la vie
Coche les cases des activités que tu aimes faire et indique avec qui tu  

aimes la pratiquer en marquant une croix dans la colonne correspondante
Seul 

/seule
En 

famille
Avec mes 
camarades

· �Manger une glace, une pâtisserie
· �Aller à la piscine
· �Pratiquer un sport
· �Passer une journée à la mer
· �Regarder un film  

(au cinéma, à la télévision)
· �Jouer à un jeu de société
· �Jouer à un jeu vidéo
· �Construire une cabane dans les bois
· �Faire une balade en forêt,  

dans la campagne
· �Passer une journée dans un parc 

d’attraction
· �Autre chose ?
· �Autre chose ?
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Série d’images C, voir page 8
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